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.(:. Vï-e de f.J..c.E.M 

· GROUPE llERAUL'J'AIS DE L'LC . E.M . 

Les membres du groupe ex:e1·_s:ant dans la 
région Montpellléralne se sont r~unis, le 
jeudi 11 dér,embre, dans un local du Centre . 
Régional de Documentation Pédagogique de Mont­
pellier, aimablement mi s à leur dlsposltlon 
Par Hr. Cornet, directeur . 

Une douzaine d'anciens camarades ont 
repris contact et ont discuté des moyens à 
em pl oyer pour susciter un regain d'activité 
du Groupe e t donn er un nouvel élan à l'appli­
cation de s techniques FREINET dans l'Hérault . 

En raison de l' épar pillement des ins ti­
tuteurs pratiquant ces méthodes modernas et 

pour falre connaître tout le profit qu'on peut 
en tirer dans l'intérêt des élèves, 11 a été 
décidé d'organiser , au cours du troisième 
trimestre, une Journée Pédagogique, oh l'on 

. verra sur le fait se pratiquer une classe se­
lon l ' esprit et l es techniques Freinet . 

M. COMET, directeur, fit ensuite vls l­
ter aux: camarades présents, les différents ser­
vices du Centre Régional de Documentation Pé­
dagogique dont le précieux concours et !!ap­
pui total ne peuvent qu 1ftre bénéf lque s pour 
notre groupe, en part!culler , par la possibi­
lité pour celui-cl de pouvoir installer son 
siège social dans une des salles des futures 
Installations de cet 01·gan!sme qui doit pro­
chainement se transporter au Ce ntre Joffre. 

Par la s uite, un échange de vues s ' en­
gagea s ur les perspectives offertes par leH 
émissions de la Télévision scolaire. 

La réunion se termina sur cette dis­
cuss ion et c hac un se retira, enchanté de cet­
te prise de contact et favorablement impres­
sionné par l'accueil qui nous fut si aima­
blement réservé. 

Y. COURTY 

Grabels 

* 
GROUPE GARDOIS DE L'I.C .E. M. 

Séance du jeudi 27 novembre 1958 

H. GROS, en présence d'une quinza ine 
d'instituteurs• 1nstltutr lces et normaliens, 
cuvre la d iscusslon sur les problèmes posés 

par 1 1 lntroduction des ,teclmlques d •ensei gne­
me nt moderne au cours ~réparato!re • . 

Deux questions sorit soulevées :l ' absen­
ce de p1•ogress lon qui uermet de se rendre 
compte des acQDlsltlons des enfants. Le pro­
blè~e. pour les classes de 40 enfants, posés 
par les 10 ou 15 QUI "n'accrochent •pas . 

Hr . GROS fait alors un rapide exposé de 
1 1 h1sto1re des méthodes, à partir non du ma­
nuel mals de la vie des enrants.-L ' èxpérlen­
ce de Bal. ( BENP n° 30) , celle de Nme BEAU-· 
VALOT (BENP n° ?5), e t pose le vra i problè­
me : comment concilier ce tte méthode idéale, 
et le fait qu 'i l raut apprendre à lire en 1 
an suit le compte rendu de sa$ wopre ex­
périênce : texte libre oral, lecture, 1:npri­
mer1e, lecture des textes des correspondants, 
autant de réalisations tort lntdressan&es 
qui ne peuvent ~tre détaillées lei . 

En fin de séance, la question du texte 
l ibre est posée, et la réunion prochalnu Y 
sera consacrée. 

A. SARRAN 

Séance du 18 déceml>re 19f'i8 

le groupe Gardais de l 'Ecole Moderne 
a ten~ le j eud i 18 décembre, dans le local 
habituel , sa réunion mensuelle, au cours de 
laquelle lès problème s 1ntéressaut la pra­
tique du texte libre aux dlvers conrs de 
1 1 Eco le Pr 1ma11·e ont été exam inés. Ont ·été 
s uccess ivement ét udiés le rôle du texte li­
bre, sa technique , ses diff icult és et la 
place qu' 11 peut occuper dans l'ensemble du 
travail scola i re . 

Au cours de la d 1scuss Ion, de nombreux 
témoignages furent donnés~ iar. les partici­
pants, notamment par M. Mes SE!RRE et MARCELIN 
et par N. M SIR~AIN, PO'l'IN , ANCESSY. Ils per­
mire nt rte d égager l a valeur et la richesse 
de cc procédé d'expression libre, tant pour 
l ' enseignement du français et des diverses 
disc i plines que pour la compréhension de la 
psychologie de l'enfant et son développemen t 
affectif. 

La prochaine réunion aura lieu en jan­
vier s ur " Le !!chier scolaire coopératif" . 

A. SARflAN 
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GROUPE DU FINISTERE 

27 novembre - Ecole maternelle 2 classes, de 

Kergoat ar Lez en Ergué - Armel - Qlmper. 

Ce Jeudi matin, nous étions, dans la 
classe de Mme BOURHIS, soixante- dix dont une 
forte équtpe de jeunes collègues qul ront, cet 
te année, un bon dép~rt en maternell~. 

Nous souhalt ons vivement qu 1 ~lles re­
joignent bient8t le groupe départeme ntal. Les 
camarades les qt ·tendent pour l e travail coo­
pératlt . Sympatl1ie, ent r 'alde. ""• car i;e lon la 
chanson • Ensemble •• • tout semble plus beau" . 

Maintenant quelque s mots pour nous met­
tre dans l'ambiance . 

• C'est facile à dire 

Hais c'est dttticile à écrire .• 

La phrase a Jalllt du groupe d'enfants 
pour cxortrner l ' effort et les hésitations du 
camarade qut peinait au tableau dans l'écri­
ture, de mémoire, du mot •mon• 

un peu plus tard, les enfant s venatent 
de découper , aux ciseaux, une phrase lmprtméc 
et se préparaient à remettre les mots en or­
d1·e. Mals la ph1·ase à recomposer étalt v1s 1-
ble, là , au-dessous du tableau, sur un grand 
carton ·. 

Alors la voix de tout à l ' heure, la 
mime . voix tranquille e t narquotse, se ra t t en­
tendre pour avertir la ma1tresse • Faudrait 
que tu erraces, sans 9a t ls votent . • (pro­
noncer : ils vo-e 11 . ) 

Mme BOURHIS et son petit monde, qut a 
travaillé avec bonne humeur pendant deux heu­
res, nous ont rait une démonstrat ion probante 
de la valeur des Techniques Freinet : acqui­
sitions des con·natssances et éducation , . . 

• • • 

Le 4 décembre, c 1 étalt à l'école de 
garçons de la place Sanquer - Brest , dans la 
classe CE 1 d'Emile THOMAS en présence de 25 
aud i tem·s. 

Nous y retrouvons la m€me ambiance qu' 
à l'école. maternelle de Kergoat ar Lez . Pour­
quoi en serait-il autreme nt pu1squ 1 1c1 e t 
là~bas des enfants s'expriment librement, ont 
à leur disposition des outils, du matér iel , 
des techniques : imprimerie, limographe, gou­
ges et lino à graver, pinceaux et peinture 
etc • • • correspondance interscolalre, travail 
d ' équipes, oeuvre coopérative •• • 

Outils et matériel leur permettent d ' 
agir - dépense musculaire - de cr~er - appren 
tis sa ge de l'habileté manuelle : ces techni­
ques font une belle part à leur lntelllgen- · 
ce, à leur sensibilité et amorcent le dévelop­
pe•ènt de leur sens social. 

A l ' école maternelle et à l'école du 

Dr.emier degré 11 y a l'entant avec sa nature 
et ses besoins de s ' exprimer qui fondamenta­
lement restent les mêmes. 

Ces enfants du CE' racontent lem·. "his ­
toire s 1 ; Ils ne les écrivent pas encore. 
(ils pourra ient les écrire puisqu'ils envoient 
des lettres à leurs correspondants de Rouen). 

La " ·part du maître" consiste lei à ai­
der les enfants à condenser en un texte très 
uourt un très long récit . Ca n'est p~s tou­
jou1·s facile lorsque les enrants nous mènent 
au Cinéma, au graud Cirque, à la Flte à Re ­
couv1·ance. 

Après un exerc ice de mise au point, on 
y est arrivé et rort bien pour le film "BIM" , 
histoire cho1s1e par les enfants. Ce travail 
de mise au point habitue l'entant à présenter 
ses •histoires" sobrement, avec concis1 on. 

Un exemple parmi les six histoires de 
ce matin : 

~ Le gros Poisson 

En vacances, papa est part! à la pêche . 
Il a p€ché un poisson de slx kilos . On l'a 
pesé dans un magasin . Papa était conte nt par·­
ce qu 1 11 se disait " je .vals revenir bredouil­
le " 

. " ... 

Il nous surr1t de voir les enrants, 
évoluer dans ces classes, y trava1l1er et 
s 1arr1rmer pour persévérer dans notre action . 

Créer pour l'entant, dans nos classes , 
un milieu aidant, un climat de cont1ance, de 
sympa th le . 

Nous avons trouvé tout cela dans la c l as­
se de Kergoat ar Lez et dans celle de la pla­
ce Sanquer. Et cette résona nc e qul faisait 
chanter en nous : " •• • • Il raut aimer· pour 
vlvr.c' • ••• 

Ensemble l Ensemble · l 

René DANIEL 

Aux Camarades du groupe Finistérie n 

1- Les camarade s (classes maternelles, 
prima i res et c. c.) pratiquant actuellement 
la correspondance lnterscolalre dans le ca­
dre des Techniques Fre inet (mime ceux qui 
n•1mpr1ment pas momen tanément) sont invités 
à se mettre en relations avec E. THOMAS 
8, rue Georges Hamon BRETS . 

2- EXPOSITION ARTISTIQUE ET TECHNOLO­

glque ( Techniques Freinet). 

Cette Exposition, prévue du 12 au 26 
réV11er à Brest, dans les locaux de la Do­
cumentation Pédagogique , se prolongera sans 
doute à Quimper courant mars. 

Elle aura deux aspects : 



a) La partie artistique : groupera · 
l es dessins et albums d'enfants (des petits 
é l èves des maternelles aux élèves des classes 
primaires ••• ) 

b) La part le technologique comportera 
d e nombreux panneaux illustrant quelques-unes 
d es Te chniques F'relnet ( l'expression libre 
àe la lecture par la méthode naturelle, 1 1 

apprentissage , le calcul vivant , la correspon­
dance lnte rscolalre , les voyages- échanges , le 
J ournal s colaire , l ' utilisation des fichiers •• 
l es activités manuel les (poterie • •• ) 

Je demande à tous les camarades inté­
ress és par les nouvelles techniques, d'appor­
ter une pe tite c ontr i bution ( s ous forme de 
dessrns d' enfants , Journaux s colaires, let­
t r es d'élèves, albums , réalisations manuelles 
etc • • , )et de me préciser dès que p·ossible, 
la nature de cette participation à l 1 Expos1-
t1on, arin que Je puisse prévoir les panneaux 
nécessaires . 

E. THOMAS 

B. rue. Geo~ges Hamon 

BREST 

L1 EXPEflIENCE TATONllEE 

SUR LE PLAN SOCIAL ·EN ·CHINE 

A Suzhou , en Chine , on a trouvé les 
ves tige s de 1 1 1ndustrl e du rer , datant de 

2. 500 ans ••• L' usine de machines agricoles 
manquait de rer , •• Et l ' ouvrier Zhu Si-Fa 
d éc ida de raire marcher un haut-fourneau, 
pui s que l e minerai existait . 

Une délégation rut envoyée avec Zhu­
Si - Fa dans l e Sé- Tchoreen où l'on coulait 
de la font e brac e à des moyens limites . L' 
ingénieur Pan trouva la méthode non scien­
t ifique et trop dangereuse , pendant que 1 1 

ouvrier s <étonna it d~ voir marteler l e métal 
pour en taire un excellent acler · qu 1 on ap­
pelait • Su n - Pourquoi ? demanda Zhu "Par­
ce que c 'est une méthode pratiquée autre fois 
à Suzhou " répondit- on . De retour au pays, 
l' ingénieur-intellectuel nia toute la valeur 
de la ·méthode . 

Naturelle ment Zhu ne s•en occupa pas •• 
Il alla trouver les autorités, et raconta 
ce qu ' 11 avait vu . Il fit un tour de 0 , 9 m3. 
Mals le rour rondi t avec le rer . Le deuxiè­
me rour de briques , mal construit , laissa 
pas se r le s fla mme s . D<autres essais, expé­
rie nces , insuccès, d ' autres leçons s uivi­
r ent . Enfin c 1 est un haut-fourneau de 8 m3 
qui donna les mei l leur s résultats~ en pro­
duis ant toutes les trois heures une coulée 
et 12, 5 tonne s de métal par Jour . 

Le premier fourneau avait été cons­
truit en janvier 195.7 . 

Les Journaux parlent de la miraculeuse 

·: · 
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nniltipllcatlon des "petits hauts- rourneaux " 
de Chine, ·des chHrres et des plans ri xés o 
Aais ils ne parlent pas de ce dépar t de l a 

· base~ des etpérlences, des uns et des a~ tres 
et ·de · l'enseignement mutuel qui ont pr écédé . 

Deuxième exemple qui mérite d'être r e ­
laté dans une B. T. Il s<agi t d 1un j e une homme 
d·e 20 ans . Presque tous les ouvrages di se nt 
qu•on ne peut croiser deux monacotylédones 
autr·ement que par la rieur . Slang ne les a pas 
lus ~ Il fait 62 easals . lnutlles . Le 63 ème 
seulement réussit, en prenant c omme greffon 
un petit cône situé près de l a rac ine , pour 
lequel aucun ~erme orrlciel n•exls t e . Déjà 
5 génér~ticins de riz sur sorgho ont triomphé 
du temps, après des essais s ur mals ce riz 
p·orte de 10 à 20 épis . 

Et Slang peut affi rmer : n J e n ' aurai s 
sans doute pas réussi sl J'avai s dis pos é d ' 
un assortimen~ de bons outils . A1ns 1, un mas­
tic ch~r et de bonne qualité n'est pas t e l le­
ment propice pour la crois sance rapide du 
grerron comme la tl~e de rlz que j<a i emp10yéc 
pour le !1xer. De marne. je n 1am·a l s sans doute 

: Jamais eu le cou rage de rat re tout es ces ex­
périences, si J'avais lu davantage de livres 
dlsant ·que .ceci et cela sont lmposs lbles . 
Mals maint~nant Slang a lu Darwin et Mi tchou­
rine . 

Adaptt de 1• Espéranto (EL POPOLA 
CH 11110) 

R. LAI.LEMAND 

* 
MATERIEL D'OCCASION 

Matér iel d ' imprimerie anci e n modè le 
(10ans environ) , en bon ét a t ~ com-
portant: 

· 1 presse volet 13,5 x 21 
2 cas se s ga rni es en co r ps 10 e t 

1 pol lce capltale corps 14 
compos teurs corres pond ant 
rouleau encreur et pl aque à en cre r 

Ce matériel pourrait r endre se r v ice à 

un débutant qui manqu e de c rédi ts pou1 
·sréqulpér parfaitement . 

S'adresser à 1 'EDUCATEUR qu 1 tr ans ­
mettra, 

ECHANGE D'APPARTEMENT 

Collègue habitant Lau sanne (Sui s se) 
offrirait pour les vacan ces d •été 59 
sa mals6n en échange d'un apparteme nt 
àu bord de 1a mer ou dans s on vo ls 1-
na1e . ( ,~ 10 km) Ecrire ! YERSIN Ch emin 

' du Levant 63 - LAUSANNE 


